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La mise en connaissance d’une généalogie ne va pas de soi, certains fragments sur-
apparaissent en fonction de différents facteurs et donnent à des existences une portée 
amplifiée par rapport à d’autres. Les premiers temps de la guerre effacent des existences 
prometteuses sur le plan artistique, et questionnent la famille située à des milliers de 
kilomètres de là. Des vies déjà expérimentées soignent sur le Front d’Orient ramenant 
carnets et notes de terrain. Devenant « papiers de famille », ils arriveront à passer le 
siècle et les migrations, captant plus ou moins d’attention selon les générations et les 
sensibilités sociales. La guerre génère aussi des translations existentielles par la 
participation à l’occupation française en Allemagne menant à une compréhension de 
l’intérieur de ce pays. Ainsi, à travers trois existences, de génération différente, la guerre 
éprouve et nourrit, nous situant ainsi au cœur de la vie. 
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